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le 7 août 1635 . On a de lui : SPELMAN , ( Henri ) che- '
l . Cautio crimMalis,feu depro- valier Anglois , mort en 1641,
cefiibus contra Sagas , Rinthel , fe rendit habile dans l ’hiftoire
1631 , 1 vol . in-b'o , dont on a d ’Angleterre . Il s ’attacha aufiï
donné une, nouvelle édition à à débrouiller le chaos des mots
Francfort en 1632 , & une de la baffe latinité . On a de
autre la même année à Co - lui : I . GloJJarium ArchœolagU
logne . Le P . Spé combat les cum , Londres , 1664 & 1687,
préjugés de fon fiecle &. les in -fol. La derniere édition eft |
fautes qui fe commettoient par la meilleure . Il y explique les jles juges dans les procédures termes barbares & étrangers , jcontre les fonciers & les for - les vieux mots remis en ufage , t
cieres,Le favant Jéfuite montre & les nouveaux ir/Venté^ depuis jque le peuple toujours extrême la décadence de l ’empire Ro - js’imagine voir des fortileges où main . IL Villare Anglicum, jfouvent il n ’y en a pas même in -8° : c ’eff une defcrjption al- jl ’apparence ; mais il ne dif- pbabétique des villes , bourgsconvient pas que la magie ne & villages d ’Angleterre . III . ,ioit poflïbie & même réelle , Une Collellion des Conciles il
quoique dans des cas beaucoup d’Angleterre. David Wilkins î
plus rares qu ’on ne le croyoit donna en 1737 une édition de , |alors - 11 eft à remarquer que le cet ouvrage plus ample que la i|P . Spé vivoit dans un tems où ire . , qui n ’étoit qu ’en 2 vol. b
l ’on n’ofoit point écrire contre in-fol . 163g & 1664. Celle quela magie , & nous écrivons nous citons , & qui eft lameil-
dans le tems où , fans s ’expofer leure , eft en 4 *vol . in- fol . ; elleà la rifée des beaux -efprits , on contient tous les conciles qui fce peut en défendre l ’exiftence . fe font tenus dans la Grande-
Telles font les révolutions qui Bretagne & l ’Irlande , par les
avec beaucoup d ’autres for- Catholiques & les feftaires,ment l’hiftoire de l ’intelligence depuis l ’an 946 jufqu’à l ’anhumaine , & qui doivent inf- 1717 . IV . Vita Alfredi Magni ,pirer à tout eiprit jufte une Oxford , 1678 , in - fol . V . Codex.défiance prudente des opinions Legum , veterum Statutorum An-de mode & de vogue ( voye^ gliœ, que Wilkins a inféré dansBodin . Brown , Faustus, fes Leges A nglo- Saxonicæ, Lon-
Delrio , Haen , MaffÉe dres , 1721 , in - fol . VI . Ses (Bu-
François -Scipion , MÉad ) II . vres pofthumes en anglois , ontExercitia aurea trium virtutum été publiées par Gibfon , Ox-
theologicarum, Cologne , 1649 . ford , 1698 , in - fol . On ne fait
Le célébré Leibnitz fait le plus pas pourquoi l’éditeur n ’y a pasgrand éloge de ce Jefuite , &. inféré un traité de Spelman,l ’appelle un . excellent homme intitulé : Hifloire & fatalité des
dont la mémoire doit etre pré- facrileges , vérifiée par desfaits
cieufe aux fâges &' aux favans . & des exemptes , &c . ; ouvrageExcellente viri memoria eru- qui a un certain rapport avec le
ditis etiam ac fapientibus in pre - traité de Leélance : De mortibustio effe debet . Tentant . Thtodie, perfecutarum. On en a publié un -
pte . 1 . Abrégé enfrançois,Bruxelles,
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1787 ; Liege , 1789 , beaucoup prodiguées à Elizabeth & à
augmenté . fes courtifans , avec une lâ-

SPENCE , ( Jofeph ) favant cheté digne d ’un poëte famé-
littérateur Anglois , prit le de- lique.
gré de maître -ès-arts à Ox - SPENCER , ( Jean ) né en
lord , en 1717 , enfeigna long- 1630 , devint maître du col-
tems les belles - lettres , fur - lege du Chrift , & doyen d ’Ely ;
tout la poéfie , & mourut en & mourut en 1693 , * 63 ans.
1768 . On lui doit : I . Polyma- On a de lui : I . Un Ouvrage
thés , ou recherches furies beautés fur les Lolx des Hébreux ,
des Poètes Latins & autres an- & les raifons de ces Loix . II.
ciensécrivains, 1747 , in - fol . On Difcours enangiois fur les pro-
l ’a réimprimé pour la 3e. fois diges & la vanité des Songes,
en 1774 , & on en a donnéun III . Traité furies Prophéties vul-
Abrégé plufieurs fois réimpri - gaires plufieurs autres Ecrits
tné . lï . Criton , ou Dialoguefur la imprimés à Cambridge en 172.7,
Beauté . , 1732 , in - 8° . Ill- Remar- en 2 vol . in - fol . , dans lefquels
ques fur Virgile , 1767 , in - 40 . on trouve beaucoup d’érudi-
Le premier ouvrage qui le fit tïon , & plufieurs obfervations
connoître , fut une Critique de fmgulieres . - - Il ne faut pasla traduction de l’Odyfiée par le confondre avec Guillaume
Pope . Spencer, membre du collège

SPENCER , ( Edmond ) de la Trinité à Cambridge,
poëte Anglois , natif de Lon - dont on a une bonne Edition
dres , mort l ’an 1598 . La reins grecque & latine du Traité
Elizabeth en faifoit un cas fin - d ’Origene contre Celfe , & de
guîier ; elle lui fit compter cent la Philocalie , avec des notes
livres fterlings pour une piece pleines d ’érudition . Cet ou-
de vers que ce poëte lui pré - vrage parut à Cambridge , in-
fenta . Il n ’en devint pas plus 40 , en 1658.
riche : il vécut malheureux , & SPERL 1NG , ( Otton ) né à
mourut de faim , dans la rigueur Hambourg en 1602 , étudia la
du terme . Le comte d ’Effex lui médecine en Italie , voyagea
ayant envoyé 20 livres fier - en Dalmatie , pour y obferver
lings au moment qu ’il alloît îesfimples , fut enfuite nommé
expirer : Remporte 3 cet argent , phyficien de la ville de Berghendit Spencer , je naurois pas le en Norwege , . devint médecin
tems de le dépenfer. Parmi les du roi de Danemarck en 1638 ,ouvrages de Spencer , le plus Se phyficien de Coppenhagueeftimé eft fa FairiQueen, c ’eft- en 1642 . Il fut enveloppé dansà- dire , la Reine des Fées, en la difgrace du comte d ’Ülfeld
12 chants . Sa

.
vérification eft [ voyej ce mot ) , mis en prifondouce & fon imagination quel - en 1664 ; il y mourut en 1681.

quefoisbrillante . Cependantfon On a de îuiplufieurs ouvrages
ouvrage ennuie par des allé- fur les médailles & les antî-
gories prolixes & des defcrip - quités , un Catalogue des Plantes
fions verbeuks . Il déplaît en- de Danematck , dans la Cifacore aux gens ( âges par fes af- medica de Bartholin , & un
feélations , Ôcles fades louanges Catalogue des Plantes du jardin
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de CkriflUrn IV, Copenhague,
1642 , in- 12.

SPERON -SPERONI , ( N . )
né à Padoue en ijoo d ’une fa¬
mille noble , mort en 1588,
commenta à enfeigner la phi—
lofophie a 24 ans dans fa patrie.
Les magiftrats de cette ville
l ’ayant envoyé à Venife , il
s ’acquit tant de réputation ,
que lorfqu ’il parloit dans le
fenat , les avocats & les juges
ides autres tribunaux quittoient
le barreau pour l ’entendre . Les
principaux ouvrages deSperon,
font : I . Des Dialogues en ita¬
lien , Venife , 1595 , in -8° . Il y
en a dix fur desfujets de mo¬
rale . L’auteur lifoit les vieux
auteurs , & y prenoit ce qu ’ils
avoient de bon ; ainft fes lar¬
cins étoient plus cachés . Ils ont
été traduits en françois par
Gruget , jn -8° , 1551 . II . C'a-
nace , tragédie , 1397 , in -40. III.
Des Dij'cours , IJ96, in - 40.
3 V . Celui de la Préféance des
1Princes , en italien , 1198,
ïn - 40. V . Des Lettres , 1606,
in - 12.

SPIFAWE , ( Jacques -Paul)
né à Paris , étoit originaire de
iucques en Italie . Après avoir
'occupé différentes places , il
(fut élevé à l ’évêché de Nevers,
& fe trouva aux Etats tenus à
Parisen 1557. Ce prélat frivole
& voluptueux entretenoit alors
une femme , qui lui perfuada de
fe retirer avec elle à Geneve.
Spifdme , plus fubjugùé par fa
paillon , que convaincu de la
fagefle de la réforme , alla join¬
dre Gelvin en 1S59 , & prit le
nom de Paffy , terre dont Jean
Spifaine , fon pere , étoit fei-
gneur . Le patriarche des réfor¬
més l ’envoya à Orléans auprès
du prince de Condé , en qualité
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de minîftre . Ce prince le dé¬
puta à la diete de Francfort,
pour jùftifier les Proteftans qui
avoient pris les armes , & s’é-
toient révoltés contre l ’auto¬
rité royale , après avoir rejeté
celle de l ’Eglife . De retour à
Geneve , il fut foupçonné de
négocier fous main pour rentrer
dans l ’Eglife Catholique . “ C ’eft'
» pourquoi , dit un hiftorien,
» on lui fufcita une accufation
» vraie ou fauffe , d’avoir faip
« un faux contrat ; on lui fît
» fon procès , & il fut cm-
» damné à avoir la tête tran-
» chée » : ce qui fut exécuté
en 1566 . Il témoigna , félon un
écrivain proteflant , un grand
repentir de fes fautes . Ne pour-
roit - oh pas croire que. ce repen¬
tir fut principalement d ’avoir
abandonné avec tant de fcah-
dale la Religion Catholique?
— Son frere Raoul Spifame,
avocat au Parlement de Paris ,
mort en 1363 , eft auteur d ’un
livre rare , intitulé : Dicear-
ehitz Henrici , Regis chriflianif-
fimi , Progymnafmata , in- 8° ,
fans date , ni lieu d ’irnpreffiôn.
Ce volume contient 309 ar¬
rêts de fa compofmon , qu

’il
fuppofe avoir été fendus par
Henri II en 1536 . Se mettant
à la place du fouverain , comme
tant d ’autres écrivains , il or¬
donne deschofes impraticables,
& quelques -unes utiles & fen-
fées . M . Auffrai a pris dans ce
livre les réflexions qui ont été
le plus de fon goût , & les
a publiées fous le titre de :
Vues d'un Politique du 16e.

Jîecle, Paris , 1773 , in- 8° . — Il
ne faut pas le confondre avec
Ni a : tin SpiFAtvfE , dont les
plates Poéfies parurent en 1583 ,
in- * 6.
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